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	Une histoire n’est qu’une illusion sortie tout droit du fantasque esprit de personnes, cherchant à s’égarer loin de la vie. Est-ce pour autant une fuite ? Pas du tout ! Le fait de combler son désir ou rêve de manière écrite satisfait les besoins rudimentaires de l’expression du corps et de l’affect.


	Charmante et docile en apparence ne résiste au complexe d’infériorité que si davantage de courage se manifeste !


	Le doute dans une éthique c’est le début du chaos, et quand il se généralise cela donne le propre de formes de pensées saugrenues du statut de « l’homme ».


	Expose un râle de joie celui qui trouve la paix dans de vulgaire et disproportionné exutoires à la bienfaitrice de la réalité que, bien sûr aucun ne cache. Larmes et effrois surréalistes sont a contrario le quotidien des hommes de lucidité.


	Une brisure n’est qu’une des prémices de l’enfance, car la liberté est morte avec l’innocence de nos cadets !


	Qui est maître de son abstrait interne gouverne en dieu sa vie mais laisser l’imagination tirer les ficelles d’un chemin est signe de la vraie liberté.


	La mer ressemble étrangement à une feuille de papier, elle ne contient qu’une couleur, sauf si le temps lui accorde un ciel nuageux, alors là seront les mots de colère quand elle se déchaîne. Pour finir par être si vaste et insondable, que la folie même des vagues qui s’entrechoquent ne stabilisera la situation que quand la nature reprendra ses droits : le jour où les peuples de la terre cesseront d’écrire la haine du paysage et de celui qui y vit !


	Les théories ont pour l’essence les probabilités, quand rien n’oblige de penser. Les théories sont absurdes, mais l’absurdité n’est-elle pas dans notre quotidien depuis des générations.


	L’orchestre joue, donne naissance à l’émotion ; un jour de furie aux sons des violons et tambourins qui une fois la partition finie fait se lever la foule et rend grandiose un instant d’éveil. Et tard le soir, quand les instruments sont exténués, eh bien le compositeur trouve la paix dans la gloire.


	Ma voix suit mes mots, ainsi je m’octroie un privilège. Ma voix récite une leçon ainsi viennent les inerties robotiques des temps présents.
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